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Mot de la présidente  

Chers collègues, partenaires et amis du Mouvement,

C’est un plaisir, au nom du Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec 
(RCAAQ), d’introduire le 36e rapport annuel d’activités.

Au Québec, contrairement aux provinces de l’Ouest, la question des Autochtones en milieu 
urbain a été peu abordée dans les sphères politiques au cours des quatre dernières 
décennies. En 2006, lors du Forum socioéconomique des Premières Nations de 
Mashteuiatsh, les Chefs de l’Assemblée des Premières Nations du Québec et du Labrador 
(APNQL) ont intégré la question urbaine aux échanges. Ainsi, les enjeux urbains en 
éducation, en santé et services sociaux, en emploi et en formation, en développement 
économique, communautaire et en économie sociale ont été discutés. Des engagements 
conjoints entre les Premières Nations et le gouvernement du Québec ont été formulés, 
permettant aux Centres d’amitié autochtones de se repositionner comme des acteurs 
incontournables lorsque vient le temps d’offrir des services en milieu urbain pour les 
membres issus des Premiers Peuples.

Aujourd’hui, neuf ans après Mashteuiatsh, combinée à une meilleure connaissance de cette 
réalité grâce à l’apport de la recherche ainsi qu’aux récents débats entourant la mise en 
œuvre de la nouvelle Stratégie des Autochtones en milieu urbain (SAMU) du gouvernement 
fédéral, la question des Autochtones et la ville se retrouve au centre de plusieurs 
discussions au sein des instances de Premières Nations et Inuites ainsi que celles des autres 
gouvernements dont les municipalités. La présence autochtone dans les villes est bien 
réelle, elle est perceptible et parfois, elle dérange. La dynamique urbaine oblige à une 
révision de nos relations, tant celles qui nous lient comme citoyens à nos communautés 
d’origine que celles qui nous définissent en propre dans la ville. Plus que jamais, on ne peut 
aborder l’urbanité sans aborder le territoire et on ne peut parler de la ville sans parler de la 
communauté. 

Les Centres d’amitié autochtones du Québec se retrouvent au cœur des villes, agissent en 
première ligne et travaillent en complément des communautés dans le but d’améliorer la 
qualité de vie de nos gens. Plus que jamais, notre Mouvement a le vent dans les voiles et 
s’impose comme un artisan du changement global autochtone. 

Dans la paix et l’amitié,

Edith Cloutier 

Présidente

crédit photo : CAAVD
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Mot de la directrice générale  

Chers membres et partenaires,

L’année 2014-2015 a été marquée par le renouvellement de la nouvelle Stratégie pour les 
Autochtones vivant en milieu urbain (SAMU). La mise en œuvre des nouveaux programmes 
Développement des capacités communautaires, Partenariats urbains et l’élaboration de la 
planification stratégique régionale a contribué à actualiser l’approche du Mouvement dans 
sa façon d’aborder les enjeux auxquels font face les Autochtones dans les villes. La nouvelle 
SAMU s’est donc avérée une opportunité d’innover afin de mieux répondre aux besoins et 
aspirations exprimés par les Autochtones en milieu urbain.

La concertation et la mobilisation sont au cœur des actions du Mouvement. Cette année, 
le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec (RCAAQ), les Centres 
d’amitié autochtones ainsi que nos partenaires ont travaillé pour développer une vision 
concertée des défis et enjeux urbains. De leur côté, les Centres d’amitié autochtones ont 
consulté leurs partenaires afin de réaliser ce même processus dans leurs milieux respectifs. 
Le Forum des partenaires était l’évènement culminant de ce processus, rassemblant de 
nombreux partenaires dans le but commun de renforcer la collaboration entre nous tous. 

Des changements organisationnels importants ont également marqué l’année. En effet, six 
nouveaux employés se sont joints à l’équipe du RCAAQ et nous avons déménagé dans des 
locaux appropriés pour accueillir cette équipe dynamique et compétente. Nous avons 
également continué nos travaux en lien avec notre processus interne de planification 
stratégique et de structuration afin d’optimiser nos actions. L’année s’est aussi démarquée 
par nos activités de développement et d’échange des connaissances. En effet, des projets 
en collaboration avec le Réseau Dialog, le Réseau des connaissances des Autochtones en 
milieu urbain ainsi que la participation à de nombreux colloques et activités de recherche, 
favorisent l’amélioration continue de nos pratiques et le rayonnement du Mouvement.

L’équipe du RCAAQ et les Centres d’amitié autochtones ont su relever avec brio les défis et 
saisir les opportunités qui ont jalonné la dernière année. Le RCAAQ est fier de représenter 
depuis maintenant plus de 35 ans les intérêts individuels et collectifs du Mouvement des 
Centres d’amitié autochtones du Québec. Je tiens également à souligner l’implication et le 

dévouement du conseil d’administration.

Je vous souhaite une excellente lecture,

Tanya Sirois 

Directrice générale

crédit photo : RCAAQ
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LE 
MOUVEMENT

  
Le Regroupement des centres  

d’amitié autochtones du Québec 

(RCAAQ) milite en faveur des droits 

et des intérêts individuels et collectifs 

des citoyens autochtones composant 

avec la réalité urbaine. Sa mission 

s’articule à deux niveaux. D’une part, 

le RCAAQ soutient le développement 

et la mise en œuvre de projets et de 

programmes d’envergure provinciale 

en appuyant ses membres dans la 

réalisation de leur mission en 

apportant conseils, support et 

ressources techniques. D’autre part, 

le RCAAQ effectue de la 

représentation pour les Centres et 

établit des partenariats à l’échelle 

provinciale et nationale. 

   

Mission
Le Regroupement des centres d’amitié autochtone du 

Québec, le RCAAQ, milite pour les droits et intérêts des 

citoyens autochtones dans la ville, tout en appuyant les 

Centres d’amitié autochtones dans l’atteinte de leur 

mission.

Vision
Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du 

Québec est formé de citoyens autochtones engagés dans 

leur communauté et donne accès aux ressources  

nécessaires à ces citoyens et aux communautés urbaines 

autochtones pour que tous puissent jouir d’une qualité 

de vie.

 

117 Centres  
d’amitié autochtones  

au Canada, dont 9 Centres et  
1 point de services satellite au 

Québec qui œuvrent  
à améliorer la qualité de vie des 

citoyens autochtones vivant  
dans les villes, à promouvoir nos 

cultures et à favoriser  
une cohabitation  

harmonieuse. 

1 association 
nationale, 

l’Association nationale 
des Centres d’amitié 

(ANCA) qui  
représente les intérêts 

collectifs du Mouvement 
au niveau fédéral. 

 
7 associations 

provinciales et territoriales, 
dont le Regroupement des 

centres d’amitié autochtones du 
Québec (RCAAQ) qui travaillent 

chacune auprès des 
gouvernements provincial ou 

territorial et des divers 
partenaires afin de soutenir 

les Centres dans la 
réalisation de leur 

mission.
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LE 
MOUVEMENT

LE MOUVEMENTLE MOUVEMENT

Économie sociale

Par son action, l’économie sociale autochtone 

contribue à lutter contre la pauvreté et l’exclusion 

sociale, encourage l’autonomie et l’empowerment 

des individus et fait la promotion de la culture 

autochtone. Dans le Mouvement des Centres 

d’amitié autochtones au Québec, c’est plus de 14 

initiatives qui sont en cours dans les secteurs de 

l’habitation communautaire (services particuliers 

pour les aînés), les services de garde, l’insertion socio-

professionnelle, les services et soins aux personnes, 

la sécurité alimentaire et la restauration, les activités 

récréotouristiques, la création et la diffusion de l’art 

et de la culture autochtone. 

Au cours de l’année 2014-2015, le RCAAQ a participé 

à plusieurs rencontres de concertation sur le dossier 

de l’économie sociale autochtone au Québec en 

collaboration avec la Commission de la santé et des 

services sociaux des Premières Nations du Québec 

et du Labrador  (CSSSPNQL) et la Commission de 

développement économique des Premières Nations 

du Québec (CDEPNQL).

Notre définition de 
l’économie sociale 
autochtone  
Mino Madji8in

 

Ayant une résonance dans la plupart des 

langues autochtones au Québec, Mino 

Madji8in, en langue anishinabe, désigne 

un mieux-être global, harmonieux et 

équilibré. Reflétant l’esprit de nos 

ancêtres, Mino Madji8in est une façon 

spécifiquement autochtone d’être, de 

comprendre le monde et d’y interagir 

dans le respect de nos valeurs 

traditionnelles et contemporaines.  Mino 

Madji8in évoque à la fois un état d’esprit 

et une certitude que le mieux-être 

consiste à cultiver notre volonté d’être en 

harmonie en tout, dans le temps et dans 

l’espace. Cette quête du mieux-être, 

individuel et collectif, repose sur un 

équilibre des différentes dimensions du 

Cercle de la vie et des interactions entre 

celles-ci. Cette quête du mieux-être 

s’incarne dans un mouvement perpétuel 

qui sait s’ancrer dans la vie sans jamais 

être figé. L’économie sociale autochtone 

Mino Madji8in s’inscrit donc dans une 

dynamique de développement des 

individus comme des communautés, qui 

vise ce mieux-être global harmonieux et 

intégré.

La force de notre Mouvement repose 
sur nos instances démocratiques 

qui permettent à tous les 
citoyens autochtones, peu 

importe leur statut, leur 
nation d’appartenance ou 

leur lieu de résidence, 
d’exprimer leurs aspirations.

LE MOUVEMENT  
EN ACTION
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LE MOUVEMENT EN ACTION

Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du 

Québec (RCAAQ) est reconnu par l’Assemblée des Premières 

Nations du Québec et du Labrador (APNQL) comme un 

interlocuteur privilégié dans les questions urbaines des Premières 

Nations du Québec. De plus, les Centres d’amitié autochtones du 

Québec sont reconnus également par l’APNQL comme des organismes de 

services en milieu urbain pour les Premières Nations qui agissent en 

complémentarité aux gouvernements des Premières Nations du Québec et à leurs structures 

régionales et locales.

Nouveaux bureaux du RCAAQ 
Le nombre d’employés du Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec 

(RCAAQ) ayant augmenté au cours de l’année, il devenait nécessaire d’avoir un 

environnement de travail qui répondait aux nouveaux besoins de l’organisation. Après 

plusieurs années situé au 250, rue Chef Max-Gros-Louis, c’est en août 2014 que le RCAAQ 

est déménagé au 85, boulevard Bastien, Wendake. Les locaux sont maintenant adéquats 

pour répondre aux nouveaux défis et opportunités s’offrant au RCAAQ.



Mémoire sur la lutte à l’intimidation 
envers les Autochtones dans les villes 

Lors de la consultation publique sur la lutte contre l’intimidation, 

le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec 

(RCAAQ) a participé au Forum sur la lutte contre l’intimidation, 

tenu en octobre 2014 à Québec. Le RCAAQ a participé à 

titre d’observateur aux délibérations, qui portaient sur trois  

thèmes : prévenir l’intimidation, intervenir efficacement et soutenir 

les acteurs. 

Par la suite, en novembre 2014, le RCAAQ a déposé un mémoire 

intitulé « Lutte à l’intimidation envers les Autochtones dans les 

villes ». Ce mémoire met en lumière les liens entre l’intimidation, le 

racisme et la discrimination et souligne le rôle des Centres d’amitié 

autochtones comme leviers en matière de lutte contre l’intimidation. 

Le mémoire propose en outre des recommandations au Ministère 

de la Famille, notamment : un soutien financier pour le déploiement 

du projet-pilote d’agent de liaison en éducation et un mécanisme 

d’accueil et de référence à tous les Centres d’amitié autochtones, la 

relance du Plan d’action pour contrer le racisme et la discrimination envers 

les Autochtones et l’inclusion d’une spécificité autochtone au futur 

Plan d’action concerté de la lutte contre l’intimidation.

 
Rencontre avec le ministre Valcourt
Le ministre des Affaires autochtones et du Développement du 

Nord canadien (AADNC), l’Honorable Bernard Valcourt, était de 

passage au Centre d’amitié autochtone de Québec (CAAQ) le 12 

janvier 2015 pour annoncer l’octroi de financement au RCAAQ 

pour soutenir l’élaboration de plans stratégiques communautaires 

et régional.

Ces fonds sont tirés de la Stratégie pour les Autochtones vivant 

en milieu urbain, qui, par l’entremise de ses deux programmes – 

Développement des capacités communautaires et Partenariats 

urbains – vise à accroitre la participation à l’économie canadienne 

des Autochtones en milieu urbain.
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DEPUIS PLUS DE 45 ANS,  
les Centres d’amitié autochtones et le 

Regroupement des centres d’amitié 
autochtones du Québec multiplient 

les initiatives novatrices et projets 
d’innovation sociale, portés par des 

valeurs de SOLIDARITÉ,  
D’ÉQUITÉ,  
DE FIERTÉ,  

D’ENGAGEMENT,  
D’INTÉGRITÉ  

ET DE RESPECT.  
Le Mouvement des Centres d’amitié 

autochtones du Québec s’avère donc 
l’acteur tout désigné pour assurer un 

leadership dans l’élaboration de 
stratégies de concertation et 

d’intervention répondant aux besoins 
des Autochtones dans les villes.
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LE MOUVEMENT EN ACTION

 
Le 18 octobre 2014 avait lieu la 35e assemblée générale annuelle du RCAAQ au Mont-Chalco 
à Chibougamau. Cet événement organisé en collaboration avec le Centre d’amitié Eenou de 
Chibougamau, hôte de l’événement, a permis de réunir l’ensemble des membres provenant 
de tous les Centres d’amitié autochtones membres du RCAAQ. Au cours de cette assemblée, 
madame Jo-Ann Toulouse du Centre d’amitié Eenou de Chibougamau a été élue secrétaire-
trésorière ainsi que madame André-Yanne Parent à titre d’administratrice jeunesse au conseil 
d’administration du RCAAQ. C’est également lors de cette assemblée générale annuelle que 
le Centre de développement communautaire autochtone à Montréal (CDCAM) est devenu 
officiellement membre du RCAAQ. 

35e ASSEMBLÉE  
GÉNÉRALE ANNUELLE

 
Assemblée générale de fondation du Centre de 
développement communautaire à Montréal 
Le RCAAQ a participé à l’assemblée générale de fondation du Centre de développement 
communautaire autochtone à Montréal (CDCAM). En effet, après plus de deux ans de soutien du 
RCAAQ, le CDCAM a tenu l’évènement le 15 juin 2014. Une cinquantaine de personnes étaient 
présentes et cette assemblée a permis, entre autres, de procéder à l’adoption des règlements 
généraux et à l’élection des membres du Conseil d’administration. Pour l’année à venir, le CDCAM 
a annoncé sa volonté de consolider sa programmation de services culturellement pertinents 
répondant aux besoins des Autochtones de la ville de Montréal, notamment ceux exprimés dans 
l’Évaluation des besoins des Autochtones qui composent avec la réalité urbaine de Montréal, 
réalisée en 2008 ainsi que d’accroître le développement de partenariats avec diverses organisations. 

crédit photo : RCAAQ

crédit photo : CDCAM
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Collaboration avec la Guyane française 
Dans le cadre des Commissions permanentes des coopérations Franco-Québec (CPCFQ), une 

collaboration s’est concrétisée entre le Québec et la Guyane française sur la santé des peuples 

autochtones. Ainsi, depuis 2012, de nombreux partenaires institutionnels et associatifs travaillent 

avec les instances de santé publique et de gouvernance autochtone du Québec sur le partage et le 

transfert de connaissances en matière de bonnes pratiques sanitaires et sociales. 

En mars 2015, une représentante du RCAAQ ainsi qu’une représentante de l’Institut national de 

santé publique du Québec (INSPQ) ont participé à l’échange et se sont rendues en Guyane française 

pour une période de 10 jours. Pendant ce voyage, cinq communautés autochtones de Guyane ont 

été visitées, plusieurs rencontres ont été tenues dans chacune des communautés auprès des jeunes, 

des Chefs coutumiers, des membres de la communauté et des professionnels.

Les objectifs de la mission étaient de poursuivre les échanges sur les problématiques communes 

aux peuples autochtones en Guyane et au Québec et sur les interventions efficaces en matière de 

prévention et de promotion de la santé, sensibiliser les professionnels de la santé, de l’éducation et 

du social au concept de sécurisation culturelle et échanger sur les possibilités d’études et d’insertion 

professionnelle pour les jeunes autochtones en Guyane et au Québec. 

LE MOUVEMENT EN ACTION

Le Regroupement des centres d’amitié autochtones du Québec 
(RCAAQ) a également établi des partenariats fructueux avec 
des acteurs de la société civile québécoise, dont l’Union des 
municipalités du Québec (UMQ), la Confédération des 
syndicats nationaux (CSN), le Réseau des carrefours 
jeunesse-emploi et le Chantier de l’économie sociale.

•
 
Le Regroupement des centres  d’amitié autochtones du 
Québec (RCAAQ) et Femmes autochtones du Québec 
(FAQ) ont officialisé leur partenariat lors de la signature 
d’une entente en 2008. Celle-ci confirme les liens de 
collaboration et de solidarité entre nos deux organisations afin de 
travailler pour le bien-être des Autochtones.

crédit photo : RCAAQ

crédit photo : RCAAQ



RAPPORT ANNUEL 2014-2015
REGROUPEMENT DES CENTRES D’AMITIÉ 
AUTOCHTONES DU QUÉBEC   

12 

NOS PROGRAMMES  
ET NOS PROJETS

 
Stratégie pour les Autochtones 
vivant en milieu urbain
Depuis février 2014, le gouvernement fédéral a annoncé 

l’adoption d’une Stratégie pour les Autochtones vivant en 

milieu urbain (SAMU) « améliorée », où les programmes 

existants ont été abolis et remplacés par deux nouveaux 

programmes :

Développement des capacités communautaires (DCC) : 

finance les Centres d’amitié autochtones et d’autres 

organisations autochtones urbaines pour établir une base 

solide et stable qui permet d’attirer les contributions des 

secteurs public et privé tout en aidant ces organismes à assurer 

la prestation de programmes et de services appuyant la 

participation accrue des Autochtones en milieu urbain à 

l’économie.

Partenariats urbains (PU) : appuie des projets dont l’objectif 

est d’éliminer les obstacles qui nuisent à la pleine participation 

des Autochtones en milieu urbain à l’économie. Les initiatives, 

les recherches et les approches qui stimulent la participation 

économique des Autochtones vivant en milieu urbain et de 

leurs collectivités constituent des projets qui peuvent bénéficier 

d’un financement.

La nouvelle SAMU est entrée en vigueur le 1er avril 2014. Le 

gouvernement fédéral a mandaté l’Association nationale des 

Centres d’amitié (ANCA) et ses associations provinciales/

territoriales (APT)  (au Québec : le Regroupement des centres 

d’amitié autochtones du Québec – RCAAQ), pour être 

désormais responsables de l’évaluation des demandes et de 

l’octroi du financement dans le cadre de ces deux nouveaux 

programmes.

 
Les Centres d’amitié autochtones 

déploient des actions diversifiées afin 

de réduire et d’éliminer les barrières et 

obstacles à la participation des 

citoyens autochtones des villes à 

l’économie.

À travers le réseau des Centres d’amitié 
autochtones du Québec, un 

continuum de plus de  
QUARANTE SERVICES URBAINS 
CULTURELLEMENT PERTINENTS 

est offert pour les citoyens 
autochtones dans un environnement 
de sécurisation culturelle. Les Centres 

d’amitié autochtones sont ainsi 
devenus, au fil des ans, des  

LIEUX PRIVILÉGIÉS D’EXPRESSION 
DES BESOINS ET DES 

REVENDICATIONS  
d’un segment de la population 

autochtone, ceux vivant dans les villes. 
Ainsi, ils encouragent la participation 

active des Autochtones à la vie 
économique, sociale et culturelle des 

villes qu’ils habitent en plus de 
promouvoir les relations harmonieuses 

entre les peuples. 
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Développement des capacités communautaires (DCC) 

Affaires autochtones et Développement du Nord Canada
Au Canada, le programme Développement des capacités communautaires (DCC) a permis 

d’octroyer du financement en 2014-2015 aux Centres d’amitié autochtones. Également, ce 

financement était admissible à d’autres organisations. Les organisations intéressées devaient 

soumettre une lettre d’intention à l’organisme régional hôte de leur province et de leur territoire, 

les organisations jugées admissibles étaient invitées à compléter une demande de financement 

DCC, suivait une évaluation de la capacité organisationnelle du demandeur et les demandes 

de financement retenues étaient recommandées au Comité d’adjudication national. Plus de 

100 lettres d’intention ont été évaluées au regard des modalités et conditions du programme 

DCC à travers le Canada. Parmi celles-ci, 20 ont fait l’objet d’une recommandation d’examen 

et d’approbation par le Comité d’adjudication national de l’Association nationale des centres 

d’amitié (ANCA). Ce Comité a tenu compte de plusieurs facteurs dans sa décision, y compris 

le profil démographique et la population, le caractère éloigné, la gamme de services offerts et 

la capacité de gouvernance et de gestion financière. En plus des Centres d’amitié autochtones 

au Canada, dix  organisations ont intégré le réseau de prestation de services dans le cadre de la 

Stratégie pour les Autochtones vivant en milieu urbain (SAMU). Au Québec, le Centre d’amitié 

autochtone de Montréal s’est qualifié auprès du Comité d’adjudication national.

L’année 2014-2015 a été la première année de mise en œuvre du programme DCC. Ainsi, 10 

organisations se sont partagé un fonds totalisant près de 1,7 million de dollars annuellement 

pour le Québec. 

NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

 

 306 549$

Centre d’amitié autochtone de Lanaudière 120 000$

Centre d’amitié autochtone de Québec 205 207$

Centre d’amitié autochtone du Saguenay 129 882$

Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles 108 228$

Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or 215 089$

Centre d’amitié Eenou de Chibougamau 171 881$

Centre d’entraide et d’amitié autochtone de Senneterre 148 128$

Centre de développement communautaire autochtone à Montréal 192 119$

Centre d’amitié autochtone de Montréal*  120 000$

FINANCEMENT
ACCORDÉ

Centre d’amitié autochtone de La Tuque/
Point de services pour les Autochtones de Trois-Rivières

ORGANISATIONS

* Organisation choisie par le Comité d’adjudication national
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En 2014-2015, dans le cadre des fonds du 
programme Partenariats urbains, la 
répartition du financement pour les projets 
a été de 22% pour le volet innovation, 31% 
pour le volet jeunesse et 47% pour le volet 
économie sociale.

NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

22%
Innovation

31% 
Jeunesse 

47% 
Économie 
sociale

Partenariats 
urbains (PU)
Le programme PU encourage les 

partenariats et vise à favoriser les 

investissements dans des projets qui 

permettront d’accroître la participation 

des Autochtones en milieu urbain à 

l’économie. Il s’agit d’une approche 

collaborative qui réunit les 

gouvernements, le milieu communautaire, 

les collectivités autochtones urbaines, le 

secteur privé et les organismes sans but 

lucratif afin d’éliminer les obstacles et 

barrières qui empêchent les Autochtones 

en milieu urbain de participer pleinement 

à l’économie.

Au Québec, 13 organisations se sont 

partagé un fonds totalisant près de 1,2 

million de dollars pour l’année financière 

2014-2015 dans des projets ponctuels 

dans les volets jeunesse, économie sociale 

et innovation. Les organisations ont su 

démontrer toute leur créativité en 

rassemblant divers partenaires autour de 

projets motivants et mobilisateurs qui 

contribueront à accroître la participation 

des Autochtones à l’économie.

  VoletOrganisations

Innovation
Jeunesse

15 352$
10 613$

Économie sociale 93 626$
Innovation 24 029$

Innovation
Jeunesse

Économie sociale

47 336$
57 836$

100 000$
Innovation

Jeunesse
Économie sociale

65 298$
81 142$
85 932$

Innovation

Économie sociale

8 039$

21 788$

Économie sociale 50 000$

Jeunesse
Économie sociale

38 040$
34 598$

Jeunesse 32 476$

Économie sociale 96 412$

Jeunesse 2 036$

Innovation
Jeunesse

20 000$
30 000$

Financement
accordé

Innovation
Jeunesse

Économie sociale

63 333$
99 851$
77 595$

Centre d’amitié autochtone de La Tuque

Centre d’amitié autochtone de Lanaudière

Centre d’amitié autochtone de Québec

Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles

Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or

Centre d’amitié autochtone du Saguenay

Centre d’amitié Eenou de Chibougamau

Centre d’entraide et d’amitié
autochtone de Senneterre

Centre de développement communautaire
autochtone à Montréal

Commission de développement des
ressources humaines des

Premières Nations du Québec

Les Productions Feux Sacrés

Projets Autochtones du Québec

Société Makivik 
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NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

Planification stratégique 
régionale 
Affaires autochtones et 
Développement du Nord Canada 
Le Bureau régional d’Affaires autochtones et 
Développement du Nord Canada (AADNC) au 
Québec a confié au RCAAQ la responsabilité 
de l’élaboration du Plan stratégique régional 

visant à guider l’octroi du financement dans le cadre des deux nouveaux programmes de la Stratégie pour 
les Autochtones vivant en milieu urbain (SAMU).  En effet, le RCAAQ a la responsabilité de coordonner la 
démarche de planification stratégique, à partir des priorités établies dans les onze démarches communautaires.  
Dix villes ont contribuées au plan stratégique régional, auxquelles s’ajoute la communauté inuite à Montréal qui 
a préparé un plan communautaire spécifique à ses besoins. Les villes participantes sont Chibougamau, 
Joliette, La Tuque, Montréal, Québec, Saguenay, Senneterre, Sept-Îles, Trois-Rivières et Val-
d’Or. Le processus de planification stratégique régionale est encadré par un Comité de 

planification régionale composé 
de représentants d’AADNC, 
du RCAAQ, du Secrétariat 
aux affaires autochtones 
du Québec (SAA) et s’est 
jointe au comité en cours de 
processus, la Commission de 
développement des ressources 
humaines des Premières 
Nations du Québec (CDRHPNQ). 

 

 

Forum des partenaires
Le 2e Forum des partenaires a eu lieu à l’Hôtel Hilton de Québec les 11 et 12 mars 
2015. Ce Forum poursuivait plusieurs objectifs en lien avec les orientations stratégiques 
identifiées par le Comité de planification régionale. Plus de 130 personnes ont participé 

à l’événement et ont pu assister à des conférences et des panels de 
discussion regroupant différentes organisations autochtones 

et allochtones de divers milieux tels que des gouvernements 
des Premières Nations, fédéral, provincial et municipal, du 

milieu académique, de la société civile et du Mouvement 
des Centres d’amitié autochtones. L’objectif principal de 
ce Forum était de réunir des partenaires à la même table 
et de favoriser des discussions sur des questions précises 
en lien avec la planification stratégique régionale. C’était 

également l’occasion pour les dix villes de dévoiler leurs 
priorités établies lors des forums locaux. Dans le contexte où 

il est nécessaire d’amener un grand nombre de partenaires 
à travailler ensemble dans un même sens, de façon 

coordonnée et complémentaire, le Forum a permis à 
une grande diversité de personnes en provenance de 
plusieurs milieux de mieux se connaître. 

Le comité de 
planification régionale 
a identifié comme 
orientations 
stratégiques : Éliminer 
les barrières et 
obstacles à la 
participation des 
Autochtones à 
l’économie, créer une 
complémentarité des 
efforts afin d’améliorer 
la qualité de vie des 
Autochtones dans les 
villes et optimiser 
l’action 
gouvernementale dans 
un contexte 
d’autochtonie urbaine 
en changement.

Le Comité de planification régionale a déterminé que la planification 
stratégique régionale doit s’inscrire dans l’optique de contribuer à bâtir 

des communautés autochtones urbaines dynamiques et engagées, 
ancrées dans leur milieu et jouissant d’une prospérité partagée. 

Afin de remplir leur mission et d’éviter le dédoublement ou la 
fragmentation des services, les Centres d’amitié collaborent activement 

avec les acteurs du milieu pour mettre en œuvre une stratégie 
d’autonomisation et de responsabilisation individuelle et collective et 

ainsi maximiser le potentiel des partenariats. Les Centres déploient de 
multiples actions qui visent, entre autres, la réussite scolaire, 

l’employabilité des jeunes citoyens autochtones, la santé et les services 
sociaux dans les villes dans une perspective d’empowerment.
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Langues officielles
Afin de soutenir l’Association nationale des centres 
d’amitié (ANCA) dans son mandat de communication et 
d’échange dans les deux langues officielles du Canada, le 
RCAAQ assure le suivi des demandes de traduction ainsi 
que la révision de celles-ci en effectuant la gestion des 
services de traduction de documents et de traduction 
simultanée. 

En plus de la composante nationale, le RCAAQ permet 
d’assurer le respect des langues officielles dans sa 
documentation et lors de rencontres et cela également, 
au travers le Mouvement des Centres d’amitié 
autochtones du Québec.

 

Fonds d’intégration des 
services de santé (FISS) 
Santé Canada

Le projet de déploiement et d’implantation de services 
urbains en santé et services sociaux dans les villes du 
Québec des servies par un Centre d’amitié autochtone se 
poursuit. Le Centre d’amitié autochtone de Saguenay 
(CAAS) a récemment signé une entente de collaboration 
avec le Centre de santé et de services sociaux de 
Chicoutimi pour l’implantation de la Clinique Miro 
Matisiwin. Le processus d’implantation de la Clinique 
Acokan au Centre d’amitié autochtone de La Tuque 
(CAALT) est terminé. La clinique est en opération depuis 
mars dernier avec une infirmière clinicienne qui travaille 
à temps plein dans les locaux du CAALT. Une période de 
pilotage d’une durée d’un an est prévue, elle permettra 
de mesurer l’efficacité de la clinique et d’ajuster son offre 
de santé et de services sociaux pour qu’elle réponde aux 
besoins et à la réalité des Autochtones de la ville  
de La Tuque. 

 
Culturellement pertinent
L’approche culturellement pertinente 
passe en premier lieu par une 
compréhension véritable par les 
intervenants des contextes historiques, 
légaux, politiques, économiques et 
sociaux dans lesquels se trouvent les 
Autochtones. Ensuite, cette 
compréhension doit être retenue pour 
saisir les effets qu’elle a sur un individu 
dans toute sa spécificité. En somme, les 
stratégies déployées doivent tenir 
compte à la fois de l’individu, du 
contexte dans lequel il se trouve et des 
manières par lesquelles ce contexte 
affecte l’individu qui demande du 
soutien, de l’aide ou des conseils.

 
Culturellement sécurisant
L’approche culturellement sécurisante 

consiste à bâtir la confiance avec les 
personnes autochtones et reconnaître le 
rôle des conditions socioéconomiques, 

de l’histoire et de la politique en matière 
de prestation des services. La 
sécurisation culturelle exige la 

reconnaissance que nous sommes tous 
porteurs de culture. Cette approche 

s’appuie sur une participation 
respectueuse ainsi qu’une 

compréhension du déséquilibre du 
pouvoir inhérent à la prestation des 

services, de la discrimination 
institutionnelle et de la nécessité de 

rectifier ces iniquités en apportant des 
changements dans le système.

NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

Guide d’accompagnement
pour le déploiement du modèle

de la Clinique Minowé
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NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

Depuis décembre 
2014 et jusqu’à l’été 

2015, des 
consultations se 

tiennent dans le cadre 
du projet. Jusqu’à 

maintenant, des 
partenaires du milieu 

ont été consultés à 
Chibougamau et à 

Saguenay alors que 
des parents ont été 

consultés à 
Chibougamau, à 

Saguenay et à 
Lanaudière. 

Programme d’aide préscolaire aux 
Autochtones dans les collectivités urbaines 
et nordiques (PAPACUN) 
Agence de la santé publique du Canada

Le RCAAQ déploie le Programme d’aide préscolaire aux Autochtones dans les collectivités urbaines 

et nordiques (PAPACUN) dans trois Centres d’amitié autochtones au Québec : le Centre d’amitié 

autochtone de Lanaudière (CAAL), le Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles (CAASI) et le Centre 

d’amitié autochtone du Saguenay (CAAS). Ce programme permet d’offrir des activités et services 

culturellement pertinents aux familles autochtones, avec des enfants de 0 à 6 ans, en milieu urbain.

L’évaluation du PAPACUN de 2014 a fait ressortir les forces et défis dans le déploiement du Programme 

sous trois dimensions : l’environnement où se déroulent les actions, l’intervention et la gestion du 

projet. De manière générale, il appert l’importance de la valorisation de la culture autochtone au sein 

des pratiques et stratégies dans une perspective plus intégrée. Cette année, le RCAAQ et les trois Centres 

d’amitié autochtones qui dispensent le PAPACUN ont collaboré de façon à permettre au Centre de 

développement communautaire autochtone à Montréal (CDCAM) de déployer le programme à titre 

de projet-pilote afin d’explorer cette voie de développement. Le potentiel d’implantation d’un tel 

programme a donc été validé.

 
Ninan  
Avenir d’enfants
Le projet Ninan – Ensemble! – mis sur pied par le RCAAQ en collaboration avec 
les Centres d’amitié autochtones du Québec et le soutien d’Avenir d’enfants, 
vise l’élaboration d’une stratégie provinciale touchant la petite enfance et les 
familles autochtones dans les villes afin de favoriser le développement global 
des enfants. La particularité du projet Ninan réside dans la mise en place 
de nouveaux processus de « faire ensemble », en mettant à profit à la fois le 
Mouvement des Centres d’amitié autochtones, les organisations partenaires de 
chacun des milieux ainsi que les parents autochtones ayant de jeunes enfants. 

La phase 1 du projet consiste à :
-	� Évaluer les besoins en matière de services s’adressant à la petite enfance et aux 

familles dans chacun des milieux où se situe un Centre d’amitié autochtone;

-	� Recenser les bonnes pratiques qui existent dans les Centres d’amitié 
autochtones, ailleurs au Québec, au Canada et dans le monde;

-	� Analyser collectivement les données recueillies dans chacun des milieux et 
procéder à l’élaboration d’une véritable stratégie provinciale « petite enfance 
et famille autochtone en milieu urbain ».
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Aide aux devoirs
Ministère de l’Éducation, de 
l’Enseignement supérieur et de la 
Recherche

Le service d’aide aux devoirs des Centres d’amitié 
autochtones du Québec est un service de soutien 
individuel et régulier offert à des groupes d’enfants 
de niveau primaire et secondaire nécessitant un 
accompagnement dans leurs travaux scolaires 
(devoirs et/ou leçons). En 2014-2015, ce sont huit 
Centres d’amitié autochtones qui ont offert des 
services d’aide aux devoirs. À l’automne 2014, plus 
d’une centaine d’élèves du primaire et du 
secondaire ont bénéficié des services. L’ajout de 
Centres d’amitié autochtones dans l’offre globale 
du service sans augmentation de financement 
combiné à l’accroissement des besoins en lien avec 
la réussite éducative des élèves autochtones dans les 
villes a amené le RCAAQ à revoir son mode de 
redistribution financière. Dans cet exercice, des 
critères ont été définis pour assurer l’équité, 
l’application des éléments prévus dans le guide 
d’implantation du service d’aide aux devoirs ainsi 

que les recommandations de l’évaluation du service. 

Agent de liaison 
Ministère de l’Éducation, de  

l’Enseignement supérieur et de la Recherche

Le projet-pilote d’agent de liaison permet de favoriser la concertation et 
l’arrimage des actions entre le Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or 
(CAAVD), le Centre d’entraide et d’amitié autochtone de Senneterre (CEAAS) 
ainsi que les écoles primaires et secondaires de la Commission scolaire de l’Or-
et-des-Bois et Western Quebec School Board afin de soutenir la réussite 
éducative des jeunes autochtones dans les villes. Jusqu’à maintenant, les travaux 
de mise en œuvre ont permis l’élaboration d’une trousse pédagogique destinée 
aux enseignants et un plan d’action avec deux écoles primaire et secondaire de 
Senneterre qui sera déployé dès l’automne 2015. Concrètement, ce plan 
d’action de type « école-famille-communauté » mettra de l’avant des relations 
de collaboration entre le milieu scolaire et le Centre d’amitié autochtone. 
D’ailleurs, le processus d’évaluation de type évolutive suivra son cours à cette 
période avec la participation de Natasha Blanchet-Cohen, professeure agrégée à 
l’Université Concordia et permettra de suivre les travaux du plan d’action et de 
réaliser les ajustements nécessaires.

Le programme d’aide aux devoirs a fait l’objet 
d’une évaluation menée par le RCAAQ en 
collaboration avec Natasha Blanchet-Cohen, 
professeure agrégée à l’Université Concordia. 
De décembre 2013 à février 2014, l’équipe 
d’évaluation a rencontré, en groupes de 
discussion et en entrevue individuelle, 130 
participants parmi les trois groupes ciblés : les 
élèves du primaire et du secondaire qui 
bénéficient présentement du service d’aide aux 
devoirs ou qui y ont participé, les familles et 
les employés des Centres qui sont directement 
impliqués dans le service. Un questionnaire a 
aussi été complété par les enfants participants. 
Les recommandations issues de l’évaluation du 
service d’aide aux devoirs (primaire) ont été 
présentées. Celle-ci a permis d’identifier les 
forces du projet que sont la création d’un 
sentiment d’appartenance communautaire, le 
développement de l’autonomie et de l’estime 
de soi, l’intégration des notions scolaires 
facilitée par le contexte autochtone, la 
valorisation de la culture autochtone chez 
l’enfant, le soutien aux familles, la 
responsabilisation des parents, l’équilibre 
entre deux cultures et la sensibilisation du 
milieu envers la compréhension culturelle 
autochtone. 

Les Centres  
d’amitié autochtones 

sont des carrefours  
de services urbains,  

un milieu de vie 
et un ancrage  
culturel pour  

les Autochtones.
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Rapports égalitaires  
Ministère de l’Éducation, de l’Enseignement supérieur et de la Recherche 
Le Ministère de l’Éducation, de l’Enseignement supérieur et de la Recherche (MEESR) soutient jusqu’en 2016, 

quatre projets visant la promotion des rapports égalitaires entre les filles et les garçons. Ces derniers sont portés 

par le Centre d’amitié autochtone du Saguenay (CAAS), le Centre d’amitié autochtone de La Tuque (CAALT), 

le Point de services pour les Autochtones de Trois-Rivières (PSATR) et le Centre d’amitié autochtone de  

Val-d’Or (CAAVD). 

Cette année, le thème est la sensibilisation des jeunes à la représentation des rapports entre les filles et les 

garçons véhiculée dans les réseaux sociaux. Par ailleurs, tous les projets des Centres se font en collaboration 

avec leur milieu scolaire respectif. Le CAAVD met l’accent sur la promotion de modèles positifs non stéréotypés 

et, comme le CAAS, ils amorceront une réflexion sur l’adoption de comportements égalitaires dans les réseaux 

sociaux. Le CAALT et le PSATR mettent l’accent sur les conséquences néfastes à l’adoption de rapports non 

respectueux et les phénomènes qui les exacerbent dans les médias sociaux. Finalement, ces projets auront des 

retombées au sein de leurs régions puisque chaque Centre fera la promotion de son projet lors d’activités 

destinées au public.

Yayenra’ 
Emploi et Développement social Canada
Le projet Yayenra’ s’est officiellement terminé le 31 mars 2015 avec le lancement d’une campagne de sensibilisation 
sur les droits et libertés des aînés ainsi que la maltraitance dont certains peuvent être victimes. Le RCAAQ, en 
partenariat avec le Centre d’amitié autochtone de La Tuque (CAALT) poursuivra d’ailleurs cette campagne au 
cours de l’année 2015-2016 à travers la page Facebook du RCAAQ et sur son site web www.rcaaq.info. 

Au cours de l’année 2014-2015, le RCAAQ a produit :

• �Un guide sur les droits et libertés destiné aux intervenants des Centres d’amitié autochtones du Québec; 

• �Un atelier de sensibilisation;

• �Des dépliants sous les thèmes de la maltraitance, du logement, de l’accès aux soins de santé, des services de 
police et du racisme et discrimination;

• �Huit capsules vidéo traitant de la 
maltraitance et des droits et libertés des 
aînés;

• �Un atelier provincial de formation sur 
les droits et libertés et la maltraitance 
envers les Aînés. Cet atelier s’adressait 
aux intervenants des Centres d’amitié 
autochtones afin qu’à leur tour, ils 
puissent diffuser leurs connaissances dans 
leur milieu.

NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS
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En août 2014, cinq jeunes 
autochtones ont participé à 
l’école d’été de l’Institut du 
Nouveau-Monde (INM) où ils 
ont contribué aux échanges à 
travers divers sujets d’actualité 
afin de partager leur vision de la 
réalité autochtone avec les autres 
participants, cette activité a été 
réalisée en partenariat avec le 
Secrétariat aux affaires 
autochtones (SAA).

NOS PROGRAMMES ET NOS PROJETS

 
  
Ministère du Travail, de l’Emploi  
et de la Solidarité sociale

Dans le cadre du programme Jeunes Autochtones en  
action (JAA), ce sont plus d’une quarantaine de jeunes 
autochtones entre 18 et 24 ans qui ont participé aux  
activités de développement des compétences et 
d’insertion socioprofessionnelle mises en œuvre par les 

Centres d’amitié autochtones des villes de Val-
d’Or, La Tuque, Québec, Saguenay et 

Joliette. Également, le RCAAQ a 
organisé deux formations pour les 

intervenants du programme JAA 
et celles-ci avaient pour but 
d’outiller les intervenants à  
soutenir les jeunes autochtones 
qui vivent du racisme et de la 
discrimination ainsi qu’à 

développer une méthode  
de communication permettant 

d’augmenter la motivation des jeunes 
autochtones.

En 2006, lors du Forum socioéconomique 
des Premières Nations tenu à Mashteuiatsh, 
coprésidé par le premier ministre du Québec, 
des engagements importants ont été pris en 
matière de développement social, 
économique et culturel pour les 
Autochtones. Le Regroupement des centres 
d’amitié autochtones du Québec (RCAAQ) a 
ainsi conclu des engagements avec divers 
ministères dont entre autres, le ministère de 
la Santé et des Services sociaux du Québec 
(MSSS), le ministère de l’Emploi et de la 
Solidarité sociale (MESS), le ministère de 
l’Éducation, du Loisir et du Sport (MELS), le 
Secrétariat à la jeunesse (SAJ) et le 
Secrétariat aux affaires autochtones (SAA).

Ces engagements s’inscrivent dans 
l’ensemble des démarches globales du 
RCAAQ pour lutter contre la pauvreté et 
l’exclusion sociale. Ils prennent également 
forme dans des actions qui mobilisent les 
acteurs autochtones et québécois, tant ceux 
œuvrant dans les instances de gouvernance 
qu’au sein de nos sociétés civiles respectives.

 
Coordination jeunesse  
Secrétariat à la jeunesse

Le RCAAQ assure une présence jeunesse dans ses instances 
de gouvernance et diverses activités afin d’encourager le 
développement de jeunes leaders positifs et de favoriser 
l’engagement social des jeunes au sein de notre Mouvement. 
Cette année, afin d’offrir des opportunités de formation, 
d’échanges et de représentation, une représentante jeunesse 
a participé aux instances jeunesse nationale et provinciale. 

Jeunes Autochtones en 
action (JAA)
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LE DÉVELOPPEMENT 
ET L’ÉCHANGE DE 

CONNAISSANCES 

Congrès de  
l’Association  
francophone pour  
le savoir (ACFAS)
L’alliance de recherche ODENA a organisé des 

conférences  pour faire le « bilan d’une expérience réussie 

en coproduction des connaissances »,  dans le cadre du 

82e Congrès de l’ACFAS, l’Association francophone pour 

le savoir. L’objectif consistait à faire état de cinq années 

d’activités où l’Alliance s’est intéressée à la recherche « non 

pas en tant que finalité, mais bien comme un processus 

de compréhension destiné à répondre à des besoins 

sociaux de divers ordres. » Le colloque était l’occasion de 

« revenir sur les pratiques innovantes telles que le cas de 

la cartographie sociale et économique de la population 

autochtone des villes du Québec et celui de l’enquête 

provinciale auprès des Autochtones des milieux urbains au 

Québec. D’autres communications ont porté sur le thème 

de « Construire la ville », sur la transformation de l’offre 

de services pour les Autochtones en milieu urbain, sur les 

initiatives structurantes et novatrices du Regroupement 

des centres d’amitié autochtones du Québec (RCAAQ) 

et sur la condition itinérante chez les Autochtones dans  

les villes. 

L’Alliance de recherche ODENA 
est une initiative conjointe de 
DIALOG – Le réseau de 
recherche et de connaissances 
relatives aux peuples 
autochtones et du 
Regroupement des centres 
d’amitié autochtones du 
Québec; elle est financée par le 
Conseil de recherches en sciences 
humaines du Canada 
(Programme des Alliances de 
recherche universités-
communautés, 2009-2014). 
ODENA réunit des représentants 
de la société civile autochtone et 
des chercheurs universitaires 
engagés dans une démarche de 
coconstruction des 
connaissances afin d’améliorer la 
qualité de vie des Autochtones 
des villes et de renouveler les 
relations entre les Premiers 
Peuples et les autres citoyens du 
Québec dans un esprit d’égalité 
et de respect mutuel. ODENA 
est à l’avant-garde de 
l’innovation sociale, offre des 
avenues alternatives dans la 
compréhension et la réponse aux 
défis individuels et sociétaux des 
Premiers Peuples au sein des 
villes du Québec.
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Forum DIALOG
En novembre, le RCAAQ a participé au 6e Forum 

international de recherche et de mobilisation des 
connaissances, tenu à Montréal et organisé 

par le Réseau DIALOG - Réseau de recherche 
et de connaissances relatives aux peuples 

autochtones. Le Forum a été consacré à la mise en 
œuvre de la nouvelle programmation scientifique et d’une nouvelle 
stratégie en matière de mobilisation des connaissances du Réseau  
DIALOG Pendant deux jours et demi, les partenaires autochtones 
et non autochtones représentant les milieux universitaires, 
communautaires et gouvernementaux ont participé à des 
conférences, des présentations et des panels variés. Plusieurs 
représentants du Mouvement des Centres d’amitié autochtones 
étaient présents à l’événement, soulignant le partenariat continu 
entre le Mouvement des Centres d’amitié autochtones et le Réseau 

DIALOG.

Partenaires pour l’engagement et l’échange 
des connaissances 
Depuis novembre 2014, le RCAAQ est membre du comité aviseur pour l’initiative  
« Partenaires pour l’engagement et l’échange des connaissances » de l’Association nationale 
des Centres d’amitié (ANCA). Cette initiative a pour objectif de faciliter les échanges entre 
le milieu académique et le Mouvement des Centres d’amitié autochtones, afin de favoriser 
la mise en place et le partage d’interventions qui améliorent la santé des Autochtones dans 
les villes. Dans le cadre de ce mandat, le RCAAQ a participé à une formation d’une semaine 
au sujet de la recherche en milieu autochtone, donnée par le Centre for Aboriginal Health 
Research à l’University of Victoria. De plus, en mars 2015 le RCAAQ a participé à la première 
conférence des Instituts de recherche en santé du Canada (IRSC) concernant l’initiative  

« Voies de l’équité en santé pour les Autochtones », tenue à Ottawa.

Réseau de connaissances des Autochtones  
en milieu urbain
Le Réseau des connaissances des Autochtones en milieu urbain (RCAU) a été mis en place 
en 2007 par l’Association nationale des Centres d’amitié (ANCA) et Affaires autochtones 
et Développement du Nord Canada (AADNC), avec le soutien financier du Conseil des 
recherches en sciences humaines. L’objectif du RCAU est de contribuer à l’amélioration de la 
qualité de vie des Autochtones vivant en milieu urbain par la recherche collaborative pouvant  
contribuer au travail des organisations autochtones et les gouvernements. Le RCAAQ est 

membre du Cercle régional du Centre du RCAU, représentant les 
provinces du Québec et de l’Ontario. Cette année, le RCAAQ 

a participé aux réunions du Cercle régional du Centre du 
RCAU afin de préparer des activités de développement 

des connaissances qui se réaliseront au cours de 
l’année 2015-2016 au sein du Mouvement des 

Centres d’amitié autochtones du Québec.
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LE CONSEIL  
D’ADMINISTRATION
 
ÉDITH CLOUTIER	
Présidente
Directrice générale, 
Centre d’amitié autochtone de Val-d’Or
 
CHRISTINE JEAN
Vice-présidente
Directrice générale,  
Centre d’amitié autochtone de La Tuque

Jo-Ann Toulouse	
Secrétaire-trésorière
Directrice générale,  
Centre d’amitié Eenou de Chibougamau

Shantala Langevin	
Administratrice
Directrice,  
Centre d’amitié autochtone du Saguenay

Philippe Meilleur	
Administrateur 
Directeur général,  
Centre de développement  
communautaire autochtone à Montréal

Rebecca Moore
Administratrice
Coordonnatrice,  
Centre d’entraide et  
d’amitié autochtone de Senneterre

Maria-Louise Nanipou	
Administratrice
Directrice générale,  
Centre d’amitié autochtone de Sept-Îles

France Robertson
Administratrice
Directrice générale,  
Centre d’amitié autochtone de Lanaudière

André-Yanne Parent
Administratrice jeunesse

Dominique Rankin aîné et sénateur de l’Association 
nationale des Centres d’amitié (ANCA) était également 
présent lors des rencontres du Conseil d’administra-
tion du RCAAQ pour accompagner celui-ci dans ses 
réflexions. 

LES EMPLOYÉS  
DU RCAAQ 

Tanya Sirois
Directrice générale

Jean-François Côté
Chargé aux programmes

Annie Duchesneau
Adjointe administrative

Valérie Gagné-Vollant
Conseillère en éducation

Alexandre Germain
Conseiller aux partenariats

Annie-Claude Guévin
Chargée de projet – petite enfance

Amélie Lainé
Coordonnatrice des services pour les Centres

Marie-Pierre Lainé
Conseillère en développement social

Carrie McGinn
Conseillère stratégique

Claudie Paul
Directrice générale adjointe par intérim

Bruno Rock
Chargé de projets - Communications

Isabelle Vézina
Technicienne comptable
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Point de services
pour les Autochtones 
de Trois-Rivières
          819-840-6155

Centre d’amitié 
autochtone
de Québec
          418‐843‐5818

Centre d’entraide 
et d’amitié
autochtone 
de Senneterre
          819‐737‐2324

Centre d’amitié 
autochtone 
de La Tuque
          819‐523‐6121
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La Tuque

Centre d’amitié 
autochtone
de Val‐d’Or
          819‐825‐6857

Centre d’amitié 
autochtone 
de Sept‐Îles
          418‐960‐5025

Centre de développement
communautaire 
autochtone
à Montréal
          514‐331‐6587  

Centre d’amitié 
autochtone
du Saguenay
          418‐973‐3424

MNCDCCDCAM
Centre de développement

communautaire
autochtone à Montréal

Montreal Native 
Community 
Development Centre

Centre d’amitié 
autochtone
de Lanaudière
          450‐760‐3865

 

Centre d’amitié Eenou 
de Chibougamau
          418‐748-7667

LES 10 CENTRES

Le Mouvement des Centres
d’amitié autochtones au Québec
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